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LA POLITIQUE 
La Bévue " La Renaissance " a con-

sulté au moment de la rentrée des Cham-

bres une série de personnalités politi-

ques sur la situation parlementaire. 

Après nous avoir donné les opinions 

de MM. Klotz, Sembat, etc., elle s'est 

adressée aux plus jeunes de nos députés. 

Et elle publie en tête de son numéro du 

6 Juin, l'article suivant de M. R. An-

glès, député de Sisteron, qui préconise 

dans un large esprit de conciliation, la 

collaboration de loua les groupes de 

gauche, à l'exclusion des socialistes uni-

fiés. Cet article prend un à propos tout 

particulier dans les circonstances pré-

sentes, au moment où M. Ribot vient 

de constituer son cabinet en dehors des 

radicaux-socialistes et contre la volonté 

de la fraction la plus importante des 

groupes de gauche. 

« La nouvelle Chambre est divisée 

en trois fractions également impor-

tantes, sinon numériquement égales, 

de l'opinion républicaine. D'une 

part, les socialistes unifiés au nom-

bre d'une centaine. De l'autre, les 

radicaux - socialistes adhérents au 

groupe unique et les républicains 

socialistes qui comptent ensemble 

environ 200 représentants. Enfin 

tous les républicains dits de gauche, 

radicaux indépendants, membres de 

l'Alliance démocratique, et co qui 

reste de la Fédération des gauches, 

soit environ 150 unités. 

Le problème gouvernemental con-

sistera à déterminer avec laquslle 

des deux autres fractions peut et 

doit collaborer d'une manière perma-

nente le groupe radical unifié, ainsi 

que son annexe républicaine socia-

liste, bases essentielles de toute ma-

jorité parlementaire. 

Suivrons-nous les collectivistes sur 

le chemin dangereux du retour im-

médiat aux deux ans ? Accepterons-

nous de collaborer avec un parti 

pour lequel la lutte des classea et la 

révolution sociale sont des dogmes 

intangibles, — un parti tellement 

jaloux de son indépendance et de 

l'intégrité de son programme qu'il a 

répudié toute responsabilité gou-

vernementale et décliné jusqu'au vote 

du budget ? 

L'entreprise serait périlleuse pour 

la République et pour la France elle 

même, Elle échouerait du reste le 

jour où les modérés, s'alliantaux au-

tres groupée républicains de gauche, 

réssusciteraient la R. R. La majorité 

des élus radicaux, représentants des 

campagnes, repoussent la proportion-

neUe tandis que les socialistes lui sont 

en tant que parti, et plus que tout 

autre parti, indissolublement atta-

chés, parleur organisation toujours 

prête pour la bataille électorale, et 

par la discipline qui fait leur force 

Infiniment plus logique, plus con-

forme à l'ordre des choses, serait 

une collaboration loyale dos groupes 

de gauche pour une œuvro de réa-

lisation vraiment démocratique. Et 

cette collaboration n'apparût pas 

impossible à qui regarde i'esprit ausbi 

bien que la lettre des programmes. 

Sur l'œuvre de laïcité, pierre an-

gulaire de la République, il est pres-

que superflu de dire que depuis M. 

Briand à M. Augagneur tout le monde 

est d 'accord. 

En ce qui concerne la réforme 

fiscale, la question de l'immunité de 

la rente a amené une scission sur 

l'aile droite du parti républicain. Mais 

cette question n'est pas primordiale. 

Elle appavait d 'ailleurs succeptible 

rde solutions transactionnelles, aussi 

bien que l'autre — beaucoup plus 

importante — qui a trait à la déter-

mination des revenus dans la réforme 

de l'impôt. Pas plua que nos adver-

saires d'hier, nous ne voulons insti-

tuer, en matière fiscale, l'inquisition 

ni la vexation sous prétexte de justice. 

Et en renonçant à la recherche des 

bénéfices commerciaux et industriels 

au profit de la taxation sur le chiffre 

d'affaires, beaucoup de nos amis ont 

ouvert la voie aux transactions accep-

tables pour tous. 

Le problème militaire lui-même 

nous divise au fond beaucoup moins 

qu'il ne^ semble au premier abord. 

Beaucoup déclarent la loi de 3 ans 

intangible, qui s'avouent en même 

temps désireux d'alléger les ; charges 

militaires si lourdes pour notre pays. 

Les divergences résident surtout dans 

des questions d'opportunité et de mé-

thode. Le gouvernement qui décla-

rerait vouloir appliquer loyalement 

les trois ans, et qui déposerait en 

même temps des projets de prépara-

tion militaire obligatoire, de réor-

ganisation des réserves, de perfec-

tionnement de l'armement, etc., en 

somme toutes mesures propres à per-

mettre un retour éventuel à la loi 

de 1905, grouperait derrière lui une 

majorité certaine de républicains. 

Et à supposer même que les socialis-

tes lui donnent à certaines heures 

une confiance qu'il n'aurait pas cher-

chée, du moins ne serait-t-il pas à 

leur merci. 

L'heure n'est plus aux querelles 

de coteries et aux divisions de per 

sonnes entre républicains. La Fédé-

ration des gauches, créée comme 

machine de guerre pour servir des 

rancunes et des ambitions person-

nelles beaucoup plus que des idéee 

politiques, vient de disparaître dans 

la .tourmente. Le parti radical, en 

profitant de son désarroi, doit songer 

non pas à faire une œuvre éphémère 

de revanche, mais à cimenter l'union 

des républicains, pour asseoir défi-

nitivement la République réformative 

sur les basés de la légalité. 

Ce faisant, il aura donné la mesure 

de la sagesse et afféf mi sa puissance, 

tout en bim servant les intérêts 

supérieurs de Ja dém )cratié ». 

Raoul ANGLES, 

Député des Basses-Alpes. 

U Presse Etrangère 

et le nouveau Cabinet 

Jamais crise ministérielle ne fut plus com-

mentés à l'étranger, et l'on peut dire que 

dans tous les pays la presse, sans distinction 

de nuances, a suivi, durant toute la semaine, 

avec une attention soutenue, la marche des 

événements en France et les péripéties des 

négociations poursuivies. 

Les organes allemands se sont réjouis de 

toutes les difficultés rencontrées et tous les 

grands journaux qui ont des correspondants 

à Paris se sont fait envoyer des comptes ren-

dus quotidiens, en les accompagnant ensuite 

des commentaires les plus désagréables pour 

notre amour propre national. j 

L'opinion russe et anglaise s'est émue. Dans 

tous les journaux, l'ont s'est inquiété, dans 

les Etats alliés et amis, de la gravité de la si-

tuation politique, de ses répercussions sur 

la crise financière, et les avertissements ne 

nous ont pas été ménagés. En Russie princi-

palement,- la presse a été à peu près unanime 

à lier la loi de trois ans au maintien de' l'al-

liance franco russe. 

Heureusement le cauchemar est dissipé et 

l'attitude des journaUv étrangers est non 

moins significative à étudier aujourd'hui. 

En Allemagne, l'on se montre dépité de l'a 

vènement au pouvoir de M. Ribot, tandis que 

le nouveau cabinet, groupant des hommes 

comme MM. Léon Bourgeois et Delcassé pro-

duit en Russie et en Angleterre la plus favo-

rable impression. 

Au Parlement, la lecture des journaux eu-

ropéens laissent peut être indifférents les 

hommes qui veulent ignorer les contingences 

extérieures, mais nous ne pouvons vivre iso-

lés dans le reste de l'Europe et DOUS devons 

tenir compte, dans une large mesure de ce 

qui se dit et s'imprime hors de nos frontières. 

. La France, pour conserver son rang et sau-

vegarder sa dignité, doit s'appliquera main-

tenir intacte ses alliances et ses amitiés. 

L. 

U CRISE DE L'APPRENTISSAGE 

Les questions politiques et financières vont 

absorber, au début de la législature, l'atten 

tion de la nouvelle Chambre. Mai; quelle que 

soit leur urgence, elle ne devront pas faire 

perdre de vue d'autres questions économiques 

et sociales qui réclament également une 

prompte solution, Parmi celles-ci, une des 

plus intéressantes est la question de l'appren-

tissage. 

Les syndicats patronaux bataillent depuis 

longtemps sur la crise grave qu'a ouverte pour 

l'industrie et le commerce, la situation faite 

aux jeunes gens à leur sortie de l'école pri-

maire par l'obligation où ils sont, en présence 

des difficultés qu'éprouve pour vivre, la fa-

mille ouvrière, de comnencer à travailler 

sans connaître — comme l'artisan d'autre-

fois, — l'ensemble de l'œuvre à laquelle ils 

doivent collaborer. 

On a bien essayé de remédier à cet incon-

vénient par la création d'écoles ou de couri 

professionnels, mais ces créations n'ont pas 

donné les résultats qu'on en attendait. Aussi, 

la crise persiste. 

On a rappelé, fort justement, à ce sujet, 

ce que disait naguère, M. Alfred Picard : « La 

décadence de l'apprentissage nous menace 

d'un désastre d'autant plus redoutable que 

l'industrie nationale vit essentiellement d'art, 

de goûl, d'adresse, d'intelligente habileté, 

d'un ensemble de qualités ataviques, naguè-

re cultivées avec un soin jaloux et transmises 

de génération an génération comme un dé-

pôt sacré ». 

C'est en comprenant la nécessité d'arrêter 

le mal que cause cette crise de l'apprentissa-

ge, que de nombreux députés se proposent 

de demander à la Chambre la discussion des 

propositions et projets relatifs à cette question. 

Le premier qui a été déposé est du 13 juil-

let 1903, et il porte la signature de M. Du-

bief , alors ministre du Commerce. Sept autres 

suivent 11 est grand temps qu'on les fasse 

aboutir. 

Courrier de la Mode 

Soyez heureuse « grande maman jolie » la 

mode vous permet de choisir non seulement 

d'après votre goût très averti mais aussi d'a-

près votre allure et votre tournure. Les voi-

lages-tuniques sont certainement dans la 

note la plus utile et la plus élégante, en 

même temps la plus gracieuse et la plus 

seyante. Il y a aussi pour celles de nous 

qui ont un peu grossi une tunique simulée 

par un volant double de taffetas ou de mous-

seline de soie d'une hauteur d'environ 15 

centimètres et simulant devant un croise-

ment retenu parle même volant, fermé en 

bouillonné. — C'est très chic et aussi peu 

engençant que possible tout en restant der-

nier cri. — Non, la capote n'est plus obli-

gatoire et certains chapeaux à bords raison-

nables peuvent coiffer très coquettement les 

cheveux blancs tout en auréolant le visage 

d'une ombre douce qui est encore une coquet-

terie. 

— Voici deux descriptions qui vous plai-

ront peut être « mariée de demain ». Pour 

elle d'abord. Jupe en crêpe de Chine blanc, 

froncée autour de la taille, légèrement dra-

pée devant, très bas, de façon à éviter le 

petit «trois-mois» (plutôt déplacé en la cir-

constance) et ouverte sur une quille de fine 

dentelle Corsage kimono composé d'un 

empiècement avec manches y attenant — bas 

du corsage en crêpe de Chine, monté à fron-

ces sur cet empiècement et revoilé d'un ki-

mono de mousseline de soie avec mancheron. 

Col Médicis en même dentelle, guimpe de 

mousseline de soie plissée et entre deux de 

dentelle — ceinture de crêpe de Chine dra-

pée, fermée par un chou de mousseline de 

soie dans lequel est enfoui le même piquet 

de fleurs d'oranger que celui qui est dans le 

chou drapant la jupe — voile de mousseline 

de soie entourant la coiffure et fixé par trois 

bouquets d'oranger. 

Pour la demoiselle d'honneur, robe de 

liberty et voile de soie bleu pastel — tunique 

de voile de soie terminée par un volant en 

satin liberty, guilande de roses revoilées en 

mousseline de soie rose voilée de tulle Ma-

lines cachant le montage du volant — sous 

jupe en satin liberty légèrement drapée à 

gauche, kimono très ffou et en voile de soie 

— manches drapées sur ie bras, guimpe de 

tulle Malines, croisée volants de malines au 

bas des manches — ceinture drapée en 
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moirée bleu avec bouquet de roses en mou- j 
seline de soie — chapeau béret en moire bleu | 

garni d'aigre.ttes roses. Cela donnera à votre 

charmante sœur une allure pompadour de 

meilleur aloi. 
j. ERARD. 

Pour tous renseignements sur tous sujets, 

mode, littérature, art, commerce, finance, 

soins de ménage et de beauté, s'adresser à 

Mme Jeanne Erard, directrice des Conseils 

d'une Parisienne, 10, rue Dombasle, Mon-

treuil-sous-Bois (Seine). 

DERNIÈRE HEURE 

Le Cabinet Ribot renversé 

Au moment d'imprimer 

le deuxième côté nous 

apprenons par dépêche 

la chute du cabinet Ribot 

par 44 voix de minorité. 

Chronique Locale 

SISTERON 

Pesage de cocons — Le Maire 

informe les éducateurs de vers à soie 

que les pesées officielles de cocons 

se feront tous les jours à la mairie 

de 9 fa. du matin à midi, excepté 1 s 

dimanches et jours fériés, 

Pour avoir droit à la prime les 

éducateurs devront en présentant leurs 

cocons être munis du bu'letin de d \-

claratiem «ainsi que des emballages 

ayant contenu les graines mises en 

incubation. 

SB-

Le repos dominical. — Effec-

tivement; c'est contagieux ! 

A leur tour, les patrons-bourreliers 

et maréchaux-ferrants viennent de 

décider d'un commun accord, et sous 

peine d'une amende pour les fautifs, ; 

que la fermoture de leur atelier se 

fera à partir du dimanche 5 juillet 

prochain. 

A qui le tour ? 

Echos du Palais. — Le nom 

mé Louis Bojer, 46 ans, racommo-

deur de parapluies, s. d. f; natif du 

Jura, inculpé de violences, de filou-

terie d'aliments, infraction à la loi du 

16 juillet 1912, est condamné à un 

mois de prison et aux dépens. 

3** 

Adjudication de la fournitu-

re du pain de troupe aux 

troupes en marches dans les 

Basses-Alpes en 1914. — Il se-

ra procédé le samedi 20 juin à 10,'h 

du marin dans une des salles de là 

mairie de Sisteron, à l'adjudication 

de la fourniture du pain à 1 ration 

nécessaire aux troupes se rendant ou 

revenant des manoeuvres alpines, can-

tonnant à partir du 12 juillet 1914 à 

Volonne, Noyers-s-Jabron et Siste-

ron, environ 10.000 rations. 

Les personnes désireuses de con-

courir à cette adjudication devront 

déposer à la mairie à l'ouverture de 

la séance leur soumission établie 'sur 

papier timbré et cachetée ou bien la 

faire parvenir par la poste recom-

mandée au Sous-Intendant militaire 

de Digne. 

Cinématographe "Le Rêve". 

Aujourd'ui samedi, au Casino, séance 

intéressante de cinéma avec au pro-

gramme : V Obsession du vol, drame 

émouvant, Le poison des parole», film 

diactualité à sensation ; Distraction de 

Patachon, scène de fou rire qui conti-

nuera avec Tontolini et Le Mariage. 

La séance sera complétée par le Rêve 

Journal et ses actualités. 

Le temps. — Décidément l'été 

ne veux pas venir estiver chez nous. 

C'est ainsi que depuis quelques jours 

nous assistons à des variations baro-

métriques aussi subites qu'inec mpré-

hensibles au mois de juin Ces sauts 

de températures compromettent la vé-

gétation et la maturité des fruits et 

des blés dont la récolte s'annonçait 

abondante. 

Nous ne dirons pas que l'incons 

tance du temps .subit l'influence de 

la politique, mais nous pourrions 

peut-être y trouver certaines corréla-

tions si nous étions d'esprit malin. 

E 'IAT-CIVIL 

(du 5 au 13 juin) 

Néant. 

Néant 

NAISSANCES 

MARIAGE . 

ans. 

Lieutier Gaston Léopold, garçon boucher, 

29 ans. 

ÉTUDES 
de 

M,s Charles BONTOUX 

licencié en droit, 

Avoué à Sisteron 

et de M" CHAUD, huissier 

à la ïlotle du-Caire 

VENTE 
Par Suite de Saisie -Brandon 

DÉCÈS 

Avon Marguerite Mélanie Veuve Achard, 

86 ans. Rue Droite. 

Coulon Françoise Justine, dite Fanny, 77 î 

Il sera procédé le Dimanche 

vingt-un juin mil neuf cent 

quatorze à deux heures après-

midi, à Clamensane .(canton de 

la Motte), dans la salle ordinaire des 

ventes, à la mairie de la dite com-

mune, par le ministère de M' Chaud 

huissier à la Motte, 

A la vente et adjudication 

au plus offrant et dernier enchéris-

seur des récoltes et fruits pen-

dant par racines, en voie de ma-

turité, et consistant en foins et 

blés situés sur les parcelles sui-

vantes dépendant du domaine ap-

partenant à Joseph Fouque, pro-

priétaire à Clamensane : 1° Une 

parcelle ensemencée en blé, au 

quartier de l'Adrech, comprise 

fcur partie du numéro 448 de la 

section G. dune contenance d'environ 

un hectare, confrontant au midi 

le vallon de Rampony, au nord des 

terres labourables du saisi, au levant 

une parcelle ensemencée en pezottes 

ou vesces. 

2" Une parcelle ensemencée en 

pezottes ou vewees, comprise sou? le 

numéro 447 de la section C. d'une 

contenance approximative de 15 ares, 

confrontant au midi et du couchant 

la parcblle ensemencée en blé qui 

vient d'être décrite, du levant' une 

parcelle ensemencée en sainfoin . 

3° Une parcelle ensemencée en 

sainfoin, comprise sous le numéro 

447 de la section C. d'une conte-

nance d'environ 15 ares, confrontant 

du couchant la parcelle précédente 

ensemencée en vesces et du levant 

des terres vagues. 

4" Une parcelle en nature d^ 

pré au quartier de Combe d'Ar-

noux, comprise sous le numéro 456 

et partie du 455 de la section G. d'une 

contenance d'°nviron 20 ares, con 

frontant du nord le vallon de Ram-

pony, du couchant une petit ? raso et 

des autres côtés des terres en ja-

chères. 

5° Une parcelle en nature de 

pré au quartier de Gorge de Ram-

pony, comprise sous le numéro 451, 

de la section C. d'une contenance 

approximative de 65 ares, confron-

tant du nord-est vallon de Rampony, 

du levant une petite rase, du nord-

est une. parcelle ensemencée en blé, 

à l'ouest et au nord, l'ancien che-

min mùletier de Vallavoire à Clamen-

sane. 

6° Une parcelle ensemencée en 

blé au dit quartier de Gorge de 

Rampony confrontant du nord, la 

parcelle précédente décrite et compre-

nant le reste de la partie cultivable 

du numéro 451 de la section G. d'une 

contenance approximative de 50 ares. 

7° Une parcelle ensemencée en 

blé au quartier de Rampony d'une 

contenance approximative de 65 ares 

comprise dans la partie au midi au 

numéro 611 de la section C. confron-

tant du midi M. Brunet Félicien, 

au couchant chemin de Clamensane 

à Pressenas, du nord une parcelle 

en pré. 

8e Une parcelle en pré et aire 

au quartier de Rampony, d'une conte-

nance approximative de un hectare, 

comprise sous le numéro 612 et la 

partie du numéro 61 1 de la section 

C. non^nsemencée en blé, confron-

tant du midi la parcelle précédemment 

décrite, du couchant le chemin de 

Pressenas à Clamensane, du nord la 

rivière, du nord-est le vallon de Ram-

pony. 

9e Une parcelle 'ensemencée en 

avoine au quartier" d'Armoux, d'une 

contenance approximative de 10 ares, 

comprise sur la partie cultivable du 

numéro 436 de la sectièn C. confron-

tant du sud-est AJlibert, du nord-ouest 

la rivière. 

Cette vente a lieu en exécution d'u-

ne saisie-brandon pratiquée au pré-

judice de M. Joseph Fouque, pro-

priétaire, demeurant et domicilié 

à Clamensane, à la requête de M. 

Aillaud Fabien, propriétaire demeu-

rant et domicilié à Ciamensane, sui-

vant procès-verbal de Chaud, huis-

sier à la Motte en date du cinq 

juin 1914, enregistré. 

L'Adjudication aura lieu d'a-

bord en détail et' lot par lot, ensuite 

il sera fait' un bloc des lots compre-

nant le fourrage et un autre bloc 

des lots comprenant les récoltes en 

blé, chacun des blocs ci-dessus sera 

ensuite remis en vente sur une mise 

à prix formée en totalisant le pro-

duit des adjudications partielles. 

La vente se fera au plus offrant 

et dernier enchérisseur, au comptant 

sous peine de folle-enchère, 5 p. o[0 

en sus pour les frais. 

Sisteron, le 10 juin 1914. 

G. BONTOUX. 

Etude de M6 Pierre BOREL 
LICENCIÉ EN DROIT, NOTAIRE 

. à Sisteron ( B-A ) 

DEUXIEME AVIS 

Par acte reçu par le notaire sous-

signé le 29 Mai 1914, enregistré, M. 

Gélestin Vollâire, libraire à Sisteron 

a vendu à M. Pascal Lieutier, im-

primeur à Sisteron, le fonds de com-

merce de Librairie-Papeterie, 

qu'il exploitait à Sisteron, rue Droite. 

Faire opposition dans les dix jours 

qui suivront la deuxième insertion 

du présent, en l'étude du notaire 

soussigné, domicile élu. 

P. BOREL. 
 * 

Pilules Suisses. ET,!fibre 

Méfiez-vous des contrefaçons. 1 fr. 50. 

ON DEMANDE 

Un apprenti chez M. Revest, fer-

blantier à Sistoron. 

ON DEMANDE 

un apprenti typographe à l'Impri 

merie du Journal. 

ON DEMANDE UN 

FERMIER 

S'adresser de suite à M. Fabre, pro-

priétaire àPeipin. 

SAVON DES PRINCES ou CONGO 
mnet-nous des imitation* - V. VAMBIER. 

SI vous nv.r I 
des IRREGULARITES I 

pi TMI INQUIÈTENT I 
Itr. MconUmMiG. LACROIX. 0. *, Ph'"-8pfcUl», UII«(Hord|.| 

" L'Asthme d'Été. - Traitement 
( Suite) 

Les malades doivent éviter le soleil, la cha-

leur, les voyages en chemin de fer, la pous-

sière et les causes d'exaspération. Le rhume 

de cerveau sera soigné avec le Narizol Ber-

thiot. L'oppression, l»s crises d'asthme, avec 

la coudre Louis Legras, ce merveilleux mé-

dicamtînt culme en moins d'une minute les 

plus violents accès d'asthme, catarre, essouf 

Dément, toux de vieilles bronchites et amène 

progra<!3ivem?nt la guérison. Narizol Berthiot 

1 fr. 35 la boîte. PoudreLouis Legras, 2 fr. 

10. Envoi contre mandatadressé à ]M. Louis 

Legras, 139, Rd Magenta, Paris. 

Huiles d'Olives 

garanties pures oli-

ves Huiles de table extra fruitée, Huiles 

pour fruiture extra, Huiles douces, Cafés 

verts et torréfiés. Prix défiant toute concur-

rence. Antonin REYNIER, membre de la 

commission départementale de l'oléiculture 

des Basses-Alpes, membre de la Commission 

des Contrôles pour les primes accordées à la 

bonne culture de l'oiivier, représentant du 

Comptoir Français du sulfate d'ammoniaque, 

51. Grande-Rue ou Rue Droite, Sisteron 

(près la poste). 

CABINET DENTAIRE 

I. C &SAGRANDI 
Pour éviter toute confusion possible 

M CASAGRANDE, dentiste à Sis-

teron a l'honneur d'informer sa nom-

breuse clientèle qu'il est visible tous 

les jours à son cabinet, place de 

l'horloge, No 10, maison Gastinel. 

Facilité de paiement 

Société des " Express " Machines 

à Ii AVER le UXVGE 
RECOMMANDÉ AUX 

MENAGES, HOTELS. COIFFEURS. 
etc., etc. 

J" 0 GIRA R, 3D 

Directeur-concessionnaire 

pour les BaaaoB-Alpai 

On demande 4e* représentants pour 

le Département. 

Bulletin Financier 

La tendance du marché continue à être 

très satisfaisante. 

Le 3 0[0 s'inscrit à 86.05 à terme et à 86.S0 

au comptant. Un coupon doit d'ailleurs être 

détaché sous peu de jours. 

Les fonds d'Ehts étrangers sont très sou-

tenus : Extérieure 89.25 ; Serbe 81. 30 ; les 

Fonds russes poursuivent leur amélioration : 

3 0(0 73.90. 

Les Etablissements de crédit ont une tenue 

sensiblement meilleure : Crédit Lyonnais 

1615 ; Société Générale 798. 

Les banques russes sont toujours 'hésitan-

tes : Russo-Asiatique 6ll. 

Les valeurs de traction et d'électricité sont 

plus animées : Omnibus 570 ; Distribution 

520. Le compartiment crupifère est ferme: 

Le Rio oscille aux alentours de 1740. 

Les Valeurs industrielles ^russes regagnent 

eu terrain : Toula 993 ; Maltzofl 639 .Î 

Les charbonnages russes ont bonne tendan-

ce : Sosnowice 1335. 

Les valeurs de caoutchouc restent hésitan-

tes : Malacca lo4. 

- Les titres pétrolifères progressent : Naphte 

458 ; Lianosofl 47o. 

NOVBL, 

42, rue Notre-Dame^iies-Victoires, Paris. 
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Imprimerie, Librairie, Papeterie. Reliure 
— MAROQUINERIE — 

; PâiêâL LÎIOTîiR 
25, f*Ue Droite - SÏST5RON - Basses-^Jpes 

Nous sommes heureux d'annoncer à notre clientèle et au public que nous venons de joindre à notre im-

primerie, le commerce d* HBRÀIRIE-PAPETERIE-M4K0QUINERFE que M. Vollaire exploitait à Sisteron. 

Toutes les personnes qui voudront bien nous accorder une visite dans notre magasin trouveront un grand 

choix de Cartes postales, Papier à lettre fantaisie, Cahiers, Registres Encres des meilleures marques, Sacs à 

main et des Articles de fantaisie. En outre elles auront la facilité de trouver réunis dans les mêmes locaux tous 

les imprimés en usage dans le Commerce et les Administrations. Nous exécutons aussi sur commande tous 

les modèles qu'on voudra bien nous confier. 

FOURNITURES SCOLAIRES ET DE DURE AU 

ENVELOPPES - TETES DE LETTRES - FACTURES - DOSSIERS - CARTES - AFFICHES 

Cycles, 
Automotos, 

JVIotos 
La grande marque HEROÏNE du TOUR DE FRANCE 1913 avec 

PETIT BRETON organise pour 1914 une Course Départementale 

avec nombreux prix dont deux vélos Automoto. 

5 types de Motos 
Les bicyclettes Tour de 

France, émail riche vio-

line, filets or, moyeux dé-

montables, sont les plus 

solides, les plus souples, 

les plus douces. 

Agent général pour lés B-A 

LOOiS BOUILLON 
mécanicien 

Saint-ANDRÉ-les-ALPES 

TOURISTE - LUXE - SP0R1 

CONFORT 

SOLIDITÉ - ÉLÉGANCE 

Nouveau garage avec atelier et ouvrier spécialiste 

DEMANDE DES AGENTS • CATALOGUE ENVOYÉ FRANCO SUR DEMANDE 

HÉMORROÏDES, PLAIES VARIQUEUSES 
et de toute nature 

Panaris, Anthrax, Furoncles, Abcès, Gangrène, etc., «to. 

• Véritable 

ONGUENT CANET-GIRARD 
rima do cent aané«i _> 

d'aotlatonee* , _ fv^^"^— 
Htfnaer tout produit V^TiT^. • ^ ^MS) 

ne portant pas z^^tAsVnw 
la ntirnatiira rtl-r>nntr«: S* 
Dana toute- pharmacies ou au Dépôt, 10, r. deToronno, 

Paria, LXOOUX, Frèroa, pharmaclena de 1" classe. 
Pris ém rouleau : 2 fr. ; franco poste recommandé : 2 .20. 

■DT1CI ADRESSÉE SUR DKMAKDK 

DÉPURATIF, HÉGÉHÉRATEUH du SAH6 
RÉGULA TEUR 

des Fonctions Intestinales et Oigestioes. 

APOZËME 
des Frères G. N. Saint-Joseph 

Produit uniquement végétal, efficacité 
remarquable, régulière et suivie. 

Dans toutps uhai mucies ou au Dépôt. ÎO, r. do Torenno, 
Parla, LEGOUX Frèroa, pharmaciens de 1" classe. 

Prix de la Boite : 1 fr. ; tfrmco poste recommandé: 1.25. 
NOTICE ADRESSÉE SUR DEMANDE 

^^NfRA CONSERVEZ et FORTIFIEZ vos YEUX . 

<^S§feEAU COSMOPTIQUE DES FRÈRES G.N. ST-JOSEPH 
■_>fcS--^£^** Dons toutes ]iiiarmades ou au Dépôt, ÎO, r. de Turenno, Pario, LEGOUX, Frères, ph»»i de i" cl. 
^àSfiânBV^ Prix du Flacon : 5 fr. ; franco po*te r-com mandé 5.35. — NOTICE ADRI:SSHH son DEMANDE. 

Epicerie-Droguerie Vve A. TURIN 

Rue de l'Horloge — SISTERON 

Spécialités de Café, ■ Chocolats et Cacaos 

Mastic pour le greffage ; Cire à cacheter les bouteilles 

Légumes secs ; Morue 1 ER choix 

Sulfate de fer et de cuivre ; Farine de lin ; Moutarde 

Parfumerie ; Savons de toilette ; Bois et savon de Panama ; Essences 

Alcool de Menthe ; Liqueurs ; Eau des Carmes 

Teintures — Peintures — Intlroaille. - Eponges 

Bouillies pour le Sulfatage des Vignes 

Droguerie Vve TURIN, rue de l'Horloge, Sisteron 

FOURNITURES GÉNÉRALES 
pour Maçonnerie et Menuiserie 

MATÉRIAUX DE CCNSTRUCTION 

BOIS DE TOUTES PROVENANCE 

ENG LIAIS CHIMIQUES 

§..■ HOUKS mm mmmmwm 

Paul C0f4IS, sueeessear 
-~ SISTBBQN (Basses-Alpes) _ 

HUILERIE 

SA VONNERIE 

MARQUE DEPOSEE 

Importation directe de Cafés 

Produits divers 

Les meilleures huiles 

Les meilleurs savons 

Les meilleurs produits 

aux meilleurs prise 

Maison Albert AUBERT à 

Pélissanne (Bouches du-Rhône) 

Veiuex sur votre Santé! 
Ayez toujours 

un Flacon 

^'Alcool de Menthe 
$ de 

I
MauxdeTête * 
de CœUWEstomaCCest aussi le 
Dentifrice le pius économique.] 
Son usage quotidien préserve de la 

Grippe et des Épidémies. 

REFUSER LES IMITATIONS 

LE CÉLÈBRE 

RAfEUR DES CHEVEUX 

flTez-Tons des chereux grk- . 

HTM-TOUS des pellicules " 
Vos cheveux 4oiiil>eui-iis V 

Si oui, employez 

le ROYAL WnWSOU 
Ce produit par çicel ■ 
tence rend aux Che 
veux gris leur cou-
leur et leur beauté 
naturelles, arrête la 
chute des Cheveux 
et fait disnnraltre 
/es Pellicule Résul-
tats lnespéi Exi-
ger sur les f!; .,âle*t 

mots ROYAL WINDSOR, chez les Coiffei l'ci-m-
meurs, en flacons et demi-flacons. Envoi , -inçd V« 
wntjMOtuttur ùwalf. Entrepôt: 28, Sa. d ' En s h ita. Nid 

ITW MÛ^JÇÏÎ?nD oUre f?ratuitera«nt 
UN IJÏUllM&Uît de faire connaître 
à tous ceux qui sont atteints d'une maladie de 
la peau, dartres, écrémas, boutons, déman-
geaisons, btonchites ebroniques, maladie do la 
poitrine, de l'estomac et de la vessie, rhu-
matismes, un moyeu infaillible de se guérir 
promptement, ainsi qui l'a été radicalement 
lui-même, après avoii souffert et e- saye tous les 
remèdes préconisas. Cette ofire dont on appré-
ciera le but humanitaire est la conséquence 
d'un voeu. 

Ecrire àM. Vincent 8, pîitce. Victor Hugo, â 
Grenoble, qui répo :dra gratis, franco et par 
courrier et enverra les indications demandées 

L'Imprimeur Gérant : Pascal LIEUTIER 

© VILLE DE SISTERON



Automobiles, Cycles, Motocyclettes. 

CUILE. ESSENCE» STOCK MICHELIN 

LOCATION AUTOMOBILES, prï* très réduïts 
MACHINES A COUDRE 

succès 1 de H. Martel 
Rue de Provence SISTEKON — Baeses-Àlpes 

GROS 
LOTS: 

1W WS: 

500000" 
A GAGNER 

QUE DE FORTUNES sont gagnées chaque année par d'humbles 
employés possesseurs d'une OBLIGATION À LOTS. Chaque jour l'on apprend qu'a» 
tel pauvre hier, a conquis la RICHESSE. Les' VALEURS A LOTS repréeentent 
l'épargne la pies attrayante, la mieux garantie, du bas de laine Français. 

Acheter des Valeurs à lots, c'est faire œuvre de prévoyance 
et OUVRIR SA PORTE à la FORTUNE. 

OBLIGATIONS 3 o/o VILLE DR PARIS 1912 

TIEAGB 3DXJ 5 «TTTIÏST 1914 

contre Cinq franCS seulement 

On reçoit immédiatement le numéro (Tune Obligation VILLE DE PARIS 1912 

et l'on participe au prochain tiragsavec droit à la Totalité du lot gagné, 

La Ville de Pouit 1912, participent à 222 tir. /tonnant entemble les lots ci détins 

19 Gros Lots de 200.000 francs 

92 
111 
222 

1.110 
12.962 

Lots de 

100.000 — 
50.000 — 
10.000 — 

1 000 — 
500 — 

soit 14.246 Lots soTme'de 28.226.000 Francs 
12 tirages par an le 5 de chaque mois 

SÉCURITÉ ABSOLUE -:- LISTES GRATUITES APRÈS TIRAGES 
Le numéro du titre est envoyé par retour du Courrier 

Adresser MANDAT de CINQ francs A M. le Directeur de La Prévoyante 

(Service International) 2, QUAI DES EAUX-VIVES Genève ( SUISSE ). Affranchir â Of, 25 
A VIS IMPORTANT — Les Mandata-poste et Bons de poste français sont acceptés. 

Toute demande non affranchie sera refusée. 

Produits Alimentaires 
Hygiéniques et de Régime 

pour 

DIABÉTIQUES, DYSPEPTIQUES, ALBLMINURIQUES ' 
1 ot persohnes souffrant de l'Eatonoac 

IflâUD 
m . Avenue Thiers, LYON 

Pain mousseline 

Flûtes mousseline 

Biscottes mousseline 

Céréaline au gluten 

Céréaline au Cacao 

Céréaline à la viande de bœ 

Semoules mousseline de gluten 

Semoules mousselines torréfiées 

Flocons mousseline d'avoine 

Flocons mousseline d'orge 

Flocons mousseline de lentilles 

Farine mousseline torréfiée 

Farine mousseline de lentilles 

Farine mousseline de haricots'verts 

Crème mousseline d'avoine 

Crème mousseline d'orge 

Crème mousseline de riz 

Crème mousseline de févettes 

Petit bananin. — Flocons mousseline haricots et pois verts. — Farine mousseline 

pois verts. — Crème de banane ; Crème mousseline tcRadix», au suc de carotte. — 

Crème mousseline de pommes reinettes — Crème mousseline d'Epinards, — Crème mous-

seline de châtaignes. 
Les pains et les flûtes; se font sans sel pour albnminuriques 

La Maison F. G-IRATJD a obtenu les plus grandes récompen-

ses dans toutes les Expositions où elle a présenté ses produits 

Les demander dans toutes les bonnes maisons d'Alimentation 

Boulangeries, Epicerie?, etc., rte, 

Seule Maison de vente; à Sisteron : 

Epicerie Centrale F. AUDIBERT, rue Droite, 43 
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Le gérant, 
Vu pour la légalisation de la signature ci-contre 

Le Maire, 
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